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L’activité féminine

Tout d’abord , l’incorpora tion de la  femme en Europe dans la vie active con-

stitue le chang eme nt le plus ré vélateu r sur le  marché  du  tr ava il  de  tou t l e XX-

i èm e siècle et surtout des dernières décennies (Andrès et Garcia 1990). Le taux

d’activité  des femmes augmente avec l’expansion économique. Ainsi, les

chang eme nts de culture, les nouvelles technologies, la diminution du taux de

natalité  observé  en Esp agne, et le s néces sités d’aug men ter le reven u fam iliale

pour un me illeur confort ,  impose la participation de la femme sur le marché

du travail avec une tendance qui à long terme pourrait égaler celle de des

homm es (figure 1).

Ma is cette  évolution rencontre encore des embûches comme  l’inactivité

des femmes au foyer, le chômage, et la ségrégation des m archés. Des plans

d’action pour la défense des femmes sont en train d’être mis sur pied en

Espa gne c om me  dans to ut l’Eu rope. 

L’augmentation spectaculaire du niveau de fo rmatio n des fem mes e t le

changement généra l des mentalités qui se sont produits chez les femmes et

dans toute la so ciété ont p ermis a ux fem mes d e s’intégre r au m onde d u travail,

et ainsi leur présence s’est consolidée et est devenue moins vulnérable aux

change
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men ts du cycle économ ique par leur poids économique. L’âge, le niveau d’étu-

des et l’état civil sont des facteur cle fs pour l’étu de de l’ac tivité profes sionnel-

le des femm es. Le changement qu’ont subi les femm es a été très  positif car il

a perm is le rapprochement aux salaires des hommes et aux caractéristiques de

l’activité masculine. Mais en ce qui concerne le type d’emploi, les femmes

subissent encore des conditions de travail plus précaires.

Par rapport aux autres pays de la Communauté Européenne, les taux

d’activité  féminine en Espagne sont bien en dessous de la m oyenn e mê me si,

pour les jeunes, cette différence a tendance à  s’estomp er. Les femmes sont en

phase de devenir une main d’œuvre à part entière.

En dépit de la crise du chômage depuis 1997, la chute du n ombre  global

de femmes au chômage (figure 2) en dessous de celui des hom mes ré vèle  une

tendance positive qui mènera peut-être à des taux de chômage égaux pour les

deux sexes avec l’augmentation de la population féminine active. Les taux de

chômage  augmentent avec l’âge, les bas niveaux d’études et pour les femmes

non célibataires (Baker 1993). La majorité des chômeurs qui n’ont pas d’expé-

rience professionnelle sont des femm es alors  que les hommes au chômage ont

déjà e u, en g énéra l, un trav ail. 

Une  fois de plus, l’Espagne est loin du reste de la Comm unauté Européen-

ne avec des taux  impo rtants de c hôm age fém inin et une différence  accrue entre

les hommes et les femmes. En général, la situation de la femme face au 
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chômage  est défav orable  mais l’évolution masculine et féminine deviennent

de plus en plus similaires. La plus grande stabilité des femmes sur le marché

du travail nous amène à entrevo ir un espo ir pour un  futur plus é quitable

(Com isión E urope a 199 4). 

La population féminine inactive et 
la population découragée

L’inac tivité reste importante chez les femm es mêm e si l’on observe  une légère

diminution du pourcentage des femmes inactives par rapport  au nombre total

des femm es de plu s de 16 a ns. Cette  inactivité  augmente à partir de 29 ans de

manière  linéaire (figure 3).

La population potentiellement active qui ne reche rche pas de travail est

due principalement au découragement qui existe, surtout chez les femmes

d’âge moyen et possédant un niveau de forma tion inférieu r à la moyenne.  La

population découragée féminine est bien supérieure à la population masculine

(Centro  de Investigaciones Sobre la Realidad So cial 199 9). Finale men t, la

diminution de la popula tion inactive, l’augm entation de la form ation et la

tendance que présentent les taux d’activité permettent d’espérer une

amélioration de la situation des femmes dans notre société.
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La ségrégation des marchés

Tout d’abord, il est à noter que cette ségrégation est présente dans d’autres

pays d e l a C o m munauté Européenne comme la France et le Royaume-Uni

(Caballero  Sanz 1992). La sé grégation de s march és peut être  une manifesta-

tion de discrimination  envers  les femmes bien qu’une formation inadaptée et

surtout un manque de formation technique aient leur part de culpabilité.

D’autres formes de discrimination envers les femmes telles que la  discrimina-

tion salariale et la différence fictive de qualifications peuvent être combattues

par des mesures prises,  tant au niveau national que régional, pour obtenir des

conditions d’égalité entre femm es et homm es.

Une  étude sectorielle a été réalisée de 1993 à 1997 et apporte de nombre-

ux renseignem ents (figure  4). Le marché espagnol du travail est fortement seg-

men té car les femmes sont très majoritairement concentrées dans le secteur des

services, q u i c om prend une part plus impo rtante de femm es que d’hom mes,

alors que le se cteur ind ustriel, le secte ur agrico le et, surtout, le s ecteur d e la

construction sont caractérisés par une énorme majorité masculine.

Dans l’industrie, le d oma ine tradition nel pou r le travail  féminin est celui

du textile. L’évolution tend timidement à équilibrer les différentes branches

de ce secteur aujourd’hui, ce qui augure bien pour l’avenir. La branche
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industrielle  qui regroupe les plus de femmes est celui de la fabrication de

matériel élec-tronique qui représente 2 % du total de l’industrie. Dans les

branches de hau t niveau technologique se dessine une légère tendance à

l’intégration bien que la présence féminine soit encore faible comparativement

à l’activité masculine.

L’Aragonaise sur le marché du travail 
dans le secteur secondaire

L’activité féminine

L’Aragon est une des principales régions autonomes d’Espagne en termes de

sa taille et de son po ids économ ique (figure  5). L’éco nom ie Arag onaise m ont-

re une structure productive assez équilibré d u point de vu  sectoriel (figure  6).

Le secteur a gricole es t actuellem ent fortem ent subv entionn é ce qu i tiennent

com pte des exigences européennes concernant la diminution de production.  Le

secteur industriel e st le réel m oteur de  l’écono mie ré gional. L e secte ur des

services apporte plus de la moitié des fonds régionaux.

L’Aragon est une région plus ouverte sur l’exportation que l’Espagne (en

1995, le taux d’expo rtation en Ara gon était de 55 ,33 % en  comp araison de

34,45 % pour  l’ensem ble de l’éc onom ie espag nole). M ais cette éc onom ie doit

encore diversifié  ses activités. Zaragoza, sa capitale, concentre quasiment 70%

de la popu lation totale  de la com mun auté. Pa r la singula rité de son état, l’évo-
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1. Par contrats de trava il nous voulon s indiquer les différents statuts légaux  particuliers.

lution des mentalités et du monde du travail se caractérise clairement en

Arag on et e st com parab le pou r toute l’E spag ne. 

Analys e suivant le s différents c ontrats d e travail 1 

La situation de la femm e en A ragón d ans le  secteur secondaire a été beaucoup

étudiée à partir de données obtenues de sources différentes mais principaleme-

nt du Sondage de la Population Active et l’Institut National de l’Emploi. Les

conditions d’embauche dans les domaines de la chimie, des sciences exactes,

de l’informatique et des études économiques sont assez équitables si l’on

comp are les pourcentages qui correspondent aux deux sexes pour un niveau

d’étude moyen ou  supérieu r. Cepe ndant, le p ourcen tage de  contrats  féminins

diminue nettemen t pour les ingénieu rs techniques et radicalement pour les

ingénieurs  supérieurs. Exceptionnellement, ces diminutions ne so nt pas valabl-

es pour les architectes.

P a rm i les emplo yés du servic e adm inistratif, employés en comptabilité,

caissiers, réception nistes, et standardistes, le pourcentage de femmes est élevé.

Aux  postes d’opérateurs de machines automatiques pour le traitement de
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l’information, le pourcentage de fem mes reste supérieur aux ho mm es. P a rm i

les représentants de commerce, les femmes représentent près de 60 % mais ne

représentent plus que 15 % parmi les vendeurs ambulants ou à domicile. P a rm i

les agents d’achats et de vente, les Aragonaises représentent moins de 10 %.

La présence féminine e st en général ba sse, voire  nulle dans ce rtains cas, parm i

le personnel des domaines agricoles, de l’élevage et des domaines sim ilaires.

Il en est de même parmi les travailleurs des domaine s tels que ceux reliés à

l’extraction ou la préparation de minerais et à la perforation de puits.

P a rm i le personnel de fabrication de pro duits, de mo ntage et de m anœu vre

de machines et installations, on peut mettre en relief trois différents cas en ce

qui concerne la participation féminine : un haut pourcentage d e  f em m es

(tableau 1A), un e répartition  équitab le entre les deux sexes (tableau 1B) et une

proportion prat iquement  nul le  ( inférieure  à 1  %)  de femmes ( tableau 1C)

(Instituto  Arago nés de la  Mujer 1994). Ces trois grands groupes sont les plus

significatifs.

En ce qui concern e le nombre de contrats impliquant des femmes et des

hommes  dans l’ind ustrie par ra pport à la to talité des activités économique s, la

tendance générale est à la stabilité. On peut noter quelques activités qui possè-

dent un nombre important de contrats féminins telles que l’alimentation, les

boissons et le tabac, les industries manufacturières, la construction de

machinerie, le caoutchouc et les ma tières plastiques ou la fabrication de

produits  méta lliques. Fin aleme nt, dans la rég ion auto nom e de l’A ragon, la
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femme est intégrée dans les

TABLEAU 1A Secteurs à haut pourcentage de participation féminine

Préparat ion e t  obtention de  produi ts  text iles  en général ,  e t sur tout dans  le  t issage,  le  f i lage

et  le  bobinage texti le ,  et dans la  préparat ion et  la  confection d’art icles en osier

Tannage,  préparat ion e t t ra i tement  de  peaux

Fabrication et raffinage d u sucre

Con servatio n d’alim ents

Cou ture et b roderie

Confection d ’habits, de tapis…

Artisanat  du cuire 

TABLE AU 1B Secteurs à répartition équitable entre les deux sexes

Opérateurs  d’apparei ls  de  dis ti l lat ion e t de  réact ion

Blanchisserie, teinture, et  f ini tion de produits  texti les

Préparateurs de f ibres

Cord onne rie

Monteurs d’apparei ls  électr iques et  électroniques

Insta lla teurs  d’équipements té léphoniques  e t  télégraphiques ,  e t de  l ignes  élect riques  e t  de

communicat ion

Trav ailleurs d e la céra miqu e et la po terie

Ma chiniste s de pr esses à im prim er et im pressio n de p hoto

Fabricat ion de produits  dérivés de minéraux non métal l iques

Fabricat ion d’allumettes et  de bougies

TABLE AU 1C Secteur à propo rtion pratiquement nulle (inférieure à 1 %) de femmes

Travai l leurs  dans  les  fours  métallurgiques,  de  seconde fus ion e t  de  réchauffage

Travailleurs dans la p réparation et le traitemen t du bois et les scieurs

Opé rateurs d e ma chine s pou r le trava il du bo is

Travailleurs de la pierre, les m arbres…

Forgeurs  e t les  forgerons

Opérateurs  d’émet teurs  de  radio  e t  té lévis ion

Chaud ronniers, les plomb iers, les installateurs de tuyauterie et de chauffag e, les soudeurs

et les oxycoup eurs

Peint res sur  édifices  e t dans  la  construct ion

Peintres d’automobiles

Opérateurs  d’ins ta lla t ion de  product ion e t  d is tr ibut ion d’énergie é lect rique

activités industrielles dans une proportion bien inférieure à la participation des

hom me s dans  ces m êm es activ ités (D e M iguel 1 993). 
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TABLE AU 2 Group es d’activités 

Groupe 1 Professionnels  techniques

Groupe 2 Directeurs et  personnel  de direct ion d’entreprises privées

Groupe 3 Personnel de  services adm inistratifs

Groupe 4  Com merçants et ve ndeurs

Groupe 5 Personnel  des services d’hôtel lerie ,  domestiques,  personnels ,  de protec-

tion et d e sécu rité

Groupe 6  Personnels  dédié à l ’agriculture, l ’élevage ,  la  sylviculture,  la  pêche et

la chasse

Groupe 7 Trav ailleurs d ans l’ex traction  de m inerais, d ans l’ind ustrie

métal lurgique,  dans  l’obtent ion de  produi ts chimiques  e t  text i les ,  dans

la prép aration  d’alim ents et d e boiss ons et d ans la c onfec tion d’h abits

Groupe 8 Trav ailleurs d ans la fa bricatio n de c hauss ures et d e me ubles, d ans le

travail  de la  pierre et  du métal , dans la  mécanique,  l ’électr icité ,  l ’élec-

t ronique et  dans  la  fabr ication de  produi ts  en  verre  e t en  céramique

Groupe 9 Travail leurs dans la  fabrication de produits  en caoutchouc et  en

plas t ique,  en  ar ts  p las tiques ,  dans  la  construct ion, opérateurs  de

machines f ixes et  mobiles et chauffeurs de véhicules

L’Aragonaise sur le marché du travail dans 
le secteur tertiaire

Actifs par secteurs économiques et par sexe

Étant donné l’évolution de l’activité féminine, la diminution du pourcentage

de la population féminine dans l’industrie aragonaise démontre que la femme

trouve un grand potentiel de travail dans le secteur des services, abandonnant

volontairement ou de ma nière presque  obligato ire ses pos tes dans  l’industrie

(Instituto  Nacional de Empleo, Zaragoza 1997). A insi, de 19 93 à 19 97, tand is

que 5 000 femmes ont quitté leur emploi dans l’industrie, plus de 10 000 ont

trouvé un emp loi dans les services.

Analyse des contrats féminins 

Le Minis tère du trav ail et de la S écurité  Sociale et l ’Inst itu t Nat ional de  l’Em-

ploi identifient neuf d ifférents  groupe s d’activités  qui nou s perm ettent d’étu di-

er leur relation avec le nombre de travailleurs féminins (tableau 2). Après des

analyses des recru teme nts réalisées entre 1996 et 1999 en Aragón, on constat

les points saillants suivan ts (figure 7):

< Pour les contrats féminins dans les groupes 3 et 5,  on découvre que ce

sont des activités traditionnellement féminines.
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< Dans le groupe 1, le pourcentage des femmes recrutées a atteint, pendant

la période d’étude, 58.6 %. Des occupations telles qu’aux iliaires de cli-

niques, pharmaciens et assistants sociaux son t majoritairement féminines.

Les occupations telles qu’avocats et procureurs, économistes et technicie-

ns en sciences physiques, chimiques et géologiques sont assez équitables

réparties entre les deux sexes. Cependan t, l’occupation d’ingénieur indus-

triel est celle qui offre  le moins de contrats aux femmes avec moins de 5

% .

< En analysant l’influence du secteur des services sur les différents groupes

d’occupation (figure 8), la première impression est le déséquilibre existant

p a rm i eux. Le s group es tels que  le 7 et le 8 o nt 9  %  et 16 %  de travail

dans le secteu r tertiaire respe ctivem ent alors q ue les gro upes 4 e t 5 ont,

eux, entre 92 % et 95 %.

Nous observons donc une restructuration de l’économie provoquée par les

chang eme nts technologiques qui s’est concentrée sur le secteur tertiaire. Ceci

confirme  les thèses  sur la  tertiairisation de l’économie, laquelle a eu lieu dans

tous les pays développés, même si à des époques différentes dû à des cycles

économ iques différents.
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Plan d’Action Positive pour les Femmes en Aragon

Qua tre ans ap rès la con clusion d u secon d progra mm e d’action  pour l’ég alité

d’opportunités entre les hommes et les femmes, en juin 2000, l’Institut Arago-

nais  de la Fe mm e a édité  un document dans lequel ont été regroupés un ensem-

ble d’objectifs et d’ac tions à me ttre en pratique (G obierno de A ragón 200 0).

Ce document a été nommé le « Plan d’A ction Positive pour les femmes en

Arag on » et es t constitué  de huit gra nds axe s de trava il interreliés : 

< la culture et l’image

< la législation égalitaire

< l’éducation, la recherche et la répartition des responsabilités

< les relations dans le travail, l’emploi et la formation

< la santé

< les services sociaux

< le syndicalisme

< la coop ération inte rnationa le

Le Plan d’A ction Positive po ur les Femm es en A ragon n aît avec l’o bjectif

général de con tribuer à la tra nsform ation de  notre société en un modèle plus

harmonieux et plus juste, dans lequel les femmes et les hommes peuve nt agir

dans des conditions d’égalité et de liberté, de forme conjointe et solidaire. La
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fe m m e peut, maintenant, se développer pleinement, tant au niveau social qu’au

niveau de son tra vail et coe xister ave c le reste des personnes dans un e société

égalitaire.

Les É tats membres de l’union européenne poursuivent des politiques en

matière  d’égalité entre les femmes et les hommes ; néanmoins, des différences

importantes sont toujours  présentes dans leur mise en œuvre. Ceci est vrai

aussi bien pour la législation, les mécanismes institutionnels, les initiatives

spécifiques (par exe mple  en m atière d’ac tion positiv e) que p our la

sensibilisation du pub lic. Les pro gram mes e t les initiatives m is en œuvre dans

le passée au niveau communautaire ont aidé les É tat s membres  et  le s  ONG à

mettre  en place  des politiq ues plus  efficaces  en m atière d’ég alité entre les

femm es et les homm es.

La com plém entarité  entre les différentes actions c omm unautaires et en tre

la stratégie-cadre  (Action dans le cadre de l’Europe) et les activités des États

membres  doit être assurée afin d’éviter les doubles emp lois, et de retirer un

bénéfice max imal des résultats obtenus.

Ainsi  la force éc onom ique et les capacités fém inines pourrais pe rmettre

dans le futur de revitaliser l’activité économique trop souvent ancrée dans un

cons ervatis me  mas culin. 
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